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qu'un pauvre hommoe. a repe4la loi de
soli -ays et la Jusr1tice t a11ssi ce>ux qui la
reTyrasntent.

-KnoIii, où avez-vous caché l'homme
que, voua4 avf- assas.in(d

Moi. aainor unt hoinmne! oh' mes-
~letspouez-ouaavoir ou ette pan-

u6~Commie J'ai eui l'honneur de le
farevm&Niiuer à M., leý Juxeý d'instmction,

is rnagieni qiu J'ai tu4, 14e volà.
Atimls.tt ditns la foule, retentit le 17111<

écliaM eat dt- rire (lui att ét6 jamais
vntendu.

Menteu"lrs, di: aIors, Ic maite de Clu-
niy an 5'arent aux magistrats. Je dlois
vous diFra que, dans 11 <*11111ois on dtonne
au puuo~ terrestre, «71ucuou es-
carqot, Je nom (Ile iagnie.n.

Les, el1ats de rireý redoubhlèrent.
Ma,1s leq 'magistrats et les gendarmnes n'é-

,aient pas contente.
(laaht it leèemn k procureur

geséra.], dans un 1>1t I nexpiiable vouia
avez répandut e b>ruit rktkrule que vous
atvkez mouLis un r.rime!

Oh! fos 'n'est pas 'moi.
Vous avez railsé dans v.utre vMle une

gzrandeIt agitation, L&g genaIetme se sont
»nsz~chez vous: au lieu de leur dire

la vérité, vons avez co(ntntiu votre au-da-
frusev plaisanterio oan vousq laisnt stré-

-'tdit la vforité aux gefndarmes, j>ulle-
que J'al tisé un mag'nien.

Le 'magisrtrat lui jeta u~n regard qui k
força à courber la tête.

---Vous avez ili bien joué votre odieuse
comsédis que vous avez réussi à tromper
tout le monde.

~Mais vou &pprendres à vos dépens que
nul e veut %e permettre, de troubler la
trariqilliité, de ses conitoyens, de cswer
dlu scandale et de se mopquer de la force
pYublique. Si vous n*avez "a; 'COMMIS -1
crimne, vous8 vous êtes 'rendu coupable d'un
délit -dont la graviê sera appréciée. La-a
lut. %vous serez tradtrM devant le tribiunal

Le -père Lapalut pMKdi et de grosses ila-
mnes )ui vinrent aux yeux.

-- ~Quoi, l'irais en police cor'rect1onne,1le!

s'érI-41.Comme 'un vo'leur ou un mne.
etiant homme, mol, le vieux père IA,,kllt
qyue tout je mnon-de à Cli)y ap>pelle ke boni
hom me! ... Ah! messieurs, je reconni
que l'ai eu tort, le 'me 'repens bien de toul
cela, el!ez, ct Je demand,,e piardon à t'out
le monde. Meffleurs les magistrats, mou-
sieur le mnaire, et vous, me3siýeur*s 'les &U_
torit,és, Jo1 ne croyais5 pas qlue la chose fe-
rait tant de bruit et Irait si loin, le vous,
le Jýure.., Ah! J'ad bi-en regret de tout
cela!

~-Voyons, 'père Lialpalut, 'dit le malre
tout le -nonde sait, à C)luny, que 'vous êtes
un tirès b>rave homme; 'mais quelle al'ngu-
lièýre Idée avez-vous eue? Vous n'avez cer-
ta¶l'nernient pas agi sans 'raIson; quelle a ét4
vootre pnge, 'pène Iimlut? Allons, dites
la vériîtA àMM les inagi!strats.

--Eh biesn, ,messie-ur4s, Je vas vous dire:
J'ai une femmne que l'alme beaucoauPpar-
Ce qu'elle esft -mna coenlpagne deustrente-.
cinq ains;-nous avoiis, vieilli côte à Côte,
-je l'ai-me aussi parce qu'elle esýt écono,
et bonne ménagère. Malheureusement, el,
a un horribile défault: elle est bavar,,! ...
C'esýt Je diable qui la tkent Da'r la langue,
et Je m'a'Perqol, la!que lylhis elle avau,
ce en &ge, plus etlta ùe ca>quet. palj "
dle tous les mnoyens 'pour ]'obliger A se t-l
re, je n'ai ipas réu-si. N'est-ce, pas un graM
malheur, messieurs?

Hier, J'adl voutu tenter une yrv.e
épreuve. J'ai fait semlanut d'être bien -dé
soul aýn revenat de mna vigne; commeije

après m'être bien fait 'prier, je 'lii -aidt
qlue l'avais tué le riginet qu'il tl
enterré dans mas vigne.

air sa gnLue d
tout raconté A I
autrýe, et ainsi -d
a fté en TéVCOiis

venus mie prend
mener, pnan
leçon donnée à
rité, mess1iu..
de était orrigé4

Les magistrat
Cons_,erver 'plus 11


